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plein es sor de l’Église re nou velée!
C’est dans cet es prit que tout pour ra
être re dres sé peu à peu et à tous les
ni veaux pour qu ’en fin le Royaume
puisse s’é ta blir au mi lieu de nous de
fa çon con crète. La Dame le dit clai re -
ment: «Que tous re vien nent à la Croix; 
alors, mais alors seu le ment, la Paix ré -
gne ra, et la tran quil li té» (La Dame de
Tous les Peu ples, N. E. L., 1967, 27e vi -
sion, 11 fé vrier 1951, p.109).

LA LUTTE AVANT LA VICTOIRE
Même si le Ciel est dé sor mais avec

nous pour y res ter, il est clair qu’en ce
temps de grâce pri vi lé gié qui doit nous
me ner à la vic toire fi nale sur le mal,
Sa tan, avec tou tes les for ces des té nè -
bres, ten te ra par tous les moyens d’é -
chap per à son des tin qui est d’être en -
chaî né... Et c’est spé cia le ment sur le
pe tit reste qu’il s’a char ne ra sans se
las ser... Nous le cons ta tons déjà (in di -
vi duel le ment et com mu nau tai re ment)
et ce n’est que le dé but... Sa tan va tout 
faire pour se mer la zi zanie par tout, fa -
vo ri sant les in com pré hen sions, les di -
vi sions, les ja lou sies, les dif fé rends,
les mé sen ten tes, les dé cou ra ge -
ments... Il en sera ain si tant chez les
laïcs que chez les re li gieux! Com ment
donc pou vons-nous nous pro té ger?
Nous pou vons le faire par la prière que 
le Ciel nous a don née et en met tant
toute notre confiance en la Dame de
Tous les Peu ples. La Dame nous dit:

«Non, Sa tan n’est pas en core chas -

sé. MAINTENANT la Dame de Tous les
Peu ples a reçu pou voir de ve nir pour
chas ser Sa tan. Elle vient; et C’EST
POUR ANNONCER LE SAINT-ESPRIT.

«C’EST MAINTENANT, et seu le ment
main te nant, que le Saint-Esprit doit
ve nir sur cette terre.

«Vous, ré ci tez ma Prière, la Prière
que j’ai donnée au monde. Chaque
jour, à chaque ins tant, pen sez à la
Prière que la Dame de Tous les Peu -
ples a donnée à ce monde-ci, en ce
temps-ci.

«Ah! que puis sant est le règne de
Sa tan! Dieu seul le sait. À vous, à tous
les peu ples, Il envoie sa Mère, la
Dame de Tous les Peu ples. Il l’envoie
MAINTENANT. Elle vain cra Sa tan, se -
lon qu ’il a été pré dit. Elle po se ra ses
pieds sur la tête de Sa tan.» (Id., 51e vi -
sion, 31 mai 1955, pp. 182-183)

En li sant cette ci ta tion, notre at ten -
tion se porte im mé dia te ment sur le
livre de la Ge nèse dans le quel on an -
nonce la vic toire de la Femme sur le
Ser pent, ain si que sur ce lui de l’Apo -
ca lypse qui nous livre tant de dé tails
au su jet de la lutte fi nale... En ce temps 
de pas sage où la lutte fi nale s’est en -
gagée, nous nous ache mi nons vers le
triomphe de Marie, pour la plus grande 
gloire de Dieu et de l’Église... Nous le
sa vons: le Coeur Imma cu lé de Marie
triom phe ra pour ap por ter le Sa lut dé fi -
ni tif à l’hu ma ni té. Même si, pour le mo -
ment – et nous le cons ta tons quo ti -
dien ne ment –, Sa tan et ses sup pôts
pour sui vent avec achar ne ment leur
tra vail des truc teur...

L’INTERVENTION
DE MARIE GLO RIEU SE

Or, Marie continue tou jours d’in ter -
cé der pour nous et Elle le fait plus spé -
cia le ment en ce temps-ci, se lon que le
Christ l’a ré vé lé à Ma ria Val tor ta le 23
oc tobre 1947:

«Il ne peut y avoir de se conde ré -
demp tion ac complie par moi, le Christ.
Mais il peut en y avoir en core une pour
sau ver un plus grand nombre d’â mes
des spi res in fer na les: celle de Marie la
glo rieuse. C’est dans sa dé vo tion que
ré side le se cret de la Ré demp tion fi -
nale.»

L’in ter ven tion de Marie Glo rieuse,
de l’Imma culée, se rait donc aus si une
Ré demp tion?... La der nière Ré demp -
tion! Une ré demp tion opérée en ce
temps qui est notre temps par la Ré -
demp trice elle-même, ce qui n’en lè ve -
rait évi dem ment rien à la Ré demp tion
du Christ, mais vien drait com plé ter le
plan de Ré demp tion du Père Cé leste.
En ef fet, Dieu le Père, dès le mo ment
de la chute de l’Homme en Adam et
Ève, a mis en oeuvre un plan di vin de
sa lut qui at tein drait son terme avec la
Ré demp tion par le Nou vel Adam et la
Ré demp tion par la Nou velle Ève.
Comme tou jours, Dieu sau ra pla cer
toute chose en son temps, mais il est
clair que, de notre côté, nous de vons
rendre hom mage à Marie Glo rieuse, la 
Nou velle Ève, la Dame de Tous les
Peu ples, pour que Sa tan soit en chaî -
né et pour qu’Elle puisse ré gner avec
le Christ, Roi et Ré demp teur, en tant
que Reine et Ré demp trice! Et n’ou -

blions pas ce que la Dame de Tous les
Peu ples a dit à pro pos de la prière:
«Cette prière a été donnée pour la Ré -
demp tion du monde» (id., 38e vi sion, 31
dé cembre 1951, p. 144).
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DE L’ÉGLISE DE JEAN À LA GLOIRE 
DE MARIE! (suite de la page 1)

PRIÈRE DE

LA DAME DE TOUS LES PEUPLES

†
Sei gneur Jé sus-Christ,

Fils du Père,
envoie à pré sent Ton Esprit

sur la terre.
Fais ha bi ter l’Esprit Saint

dans les coeurs
de tous les peu ples

afin qu ’ils soient pré ser vés
de la cor rup tion,

des ca la mi tés
et de la guerre.

Que la Dame de tous les Peu ples,
qui fut un jour Marie,

soit notre Avo cate.
Amen.

Impri ma tur:
† S. Ém. le Car di nal Albert De cour tray

Arche vêque de Lyon et Pri mat des Gau les
25 mars 1994

La Sainte Église va re trou ver le vrai Es prit
Je tiens à vous par ta ger mes réac -

tions au su jet du jour nal n° 181:
Vrai ment, il est su perbe! Le thème

cen tral, c’est ce lui du titre: «La Croix
glo rieuse et l’Agneau», qui nous re late
les cé ré mo nies inou blia bles du mois
de sep tembre: la no mi na tion du Père
Pierre Mas tro pie tro comme Chef de
l’Église de Jean – l’Église re nou velée
de Pierre dont nous par lent plu sieurs
émi nents ré dac teurs.

Le pre mier, le Père Pé lo quin nous
ap porte ses pré cieu ses lu miè res à ce
su jet. Ci tant Fi lio la: «La Sainte Église
va re trou ver le vrai Esprit.» Une Église
de lu mière – une Église re nou velée qui 
vien dra après des pu ri fi ca tions. «La
Vierge Marie me laisse voir sa belle
armée de Lu mière. Oh, quelle armée
de prière!...»

C’est d’a bord l’Agneau de la Croix
glo rieuse qui re tient mon at ten tion.
L’a gneau, d’une blan cheur im ma -
culée, si beau, si doux, c’est Jean Bap -
tiste qui le cite – le pre mier, je pense?
– pour an non cer le Messie: «Voi ci
l’Agneau de Dieu qui en lève le pé ché
du monde» (Jn 1, 29). Mais Isaïe l’a vait
pré dit aus si: «Voi ci le Sei gneur Dieu
qui vient avec puis sance (...). Tel un
ber ger qui fait paître son trou peau, re -
cueille dans son bras les agneaux, les
met sur sa poi trine» (40, 10-11). L’a -
gneau sym bo lise le Ré demp teur. Le
livre, Dic tion naire des sym bo les, le pré -
cise: «Il (l’a gneau) in carne le triomphe
du re nou veau, la vic toire tou jours à re -
faire de la vie sur la mort – la vic time
pro pi tia toire. (...) Ain si l’ef fu sion du
sang ré demp teur du Christ sur la Croix 
n’est pas sans rap port avec ce sang
sal va teur de l’Agneau sa cri fié dont les
Juifs mar quaient les mon tants et le lin -
teau de leur porte.» (Dict., pp. 10-11)

En contem plant l’Agneau re po sant
sur le Livre en main te nant la hou lette
du Ber ger, j’ai pen sé à l’ap pa ri tion de
Knock, en Irlande, où Jean-Paul II s’é -
tait ren du le 21 août 1979 pour le cen -
tième an ni ver saire de l’ap pa ri tion où le 
Ciel ré ser vait à quel ques pri vi lé giés la
sur prise et la grâce d’une fresque
digne de celle de l’Apo ca lypse.

Dans la cour d’un pres by tère, un
cer tain Pa trick et d’au tres té moins vi -
rent un au tel sur le quel un Agneau se
te nait de bout; der rière, il y avait une
croix nue. Un per son nage cen tral, ma -
ni fes te ment la Vierge Marie, puis saint
Jo seph, on le pense, un troi sième per -
son nage mi tré qui fai sait pen ser à
Jean l’Évan gé liste, car il te nait un livre
ou vert.

L’Agneau fixait Marie qui por tait une 
cou ronne de croix scin til lan tes comme 
des croix de lu mière. Marie Reine!

Le per son nage mi tré te nait la main
droite levée ain si que deux doigts, en
genre d’au to ri té sa cer do tale et de bé -
né dic tion. C’est Raoul Au clair, dans
son beau livre L’Apo ca lypse III, qui re -
late cette ap pa ri tion et écrit que ce per -
son nage peut re pré sen ter Jean-Paul II 
et que, sous son pon ti fi cat, s’ou vri rait
le Livre scel lé! Alors, ne pour rions-
nous pas faire le rap pro che ment avec
le livre posé sur le cer cueil du cher
Pon tife dé funt, sur la Place Saint-
Pierre, du rant la Messe de fu né rail les
– livre ou vert dont le vent ef feuil la les
feuil les ra pi de ment jus qu ’à le fer mer.

Raoul Au clair nous dit que l’Agneau 
est nom mé 26 fois dans l’Apo ca lypse;
or l’Agneau est lié à l’ou ver ture du
Livre: «Tu es digne de prendre le Livre
et d’en ou vrir les sceaux, parce que Tu 
as été égor gé et Tu as ra che té pour
Dieu, par ton sang, toute tri bu, langue,

peuple et na tion» (Ap 5, 9).
Dans cette vi sion, l’Agneau est de -

bout et des étoi les bril lent comme de
l’or, des si nant une au réole au tour de
Lui. Des an ges se tien nent au tour du
Trône et se pros ter nent de vant Dieu.
Et le Livre fer mé est bien ou vert.

Raoul Au clair nous dit que nous
som mes ici en pré sence du mys tère
de l’Apo ca lypse, et que Celle qui est
au centre de la vi sion est bien la
Femme du cha pitre XII qui va en fan ter
le Royaume. Car, écrit l’au teur dans
son Apo ca lypse, vo lume I, «la co ré -
demp tion, c’est l’ac cès au Royaume
du 7e jour. Ici et là, ce sera le Sang,
hier ce lui du Fils, au jourd ’hui, ce lui des 
fils qui est of fert vo lon tai re ment».

Un grand mo ment d’é mo tion a été
ce lui de la no mi na tion du Père Pierre
Mas tro pie tro comme Père de l’Église
de Jean, qui s’ou vrit ce di manche 17
sep tembre. Il n’y a pas de mots as sez
forts pour par ler de ce que fut cette cé -
ré monie que des pri vi lé giés ont vécue
émer veil lés. Que ces pa ro les du Pa -
dre, au cours de son ho mélie, sont bien
ins pi rées: «Heu reux les yeux qui voient
ce que vous voyez! Je vous le dé clare, 
beau coup de pro phè tes et de rois ont
dé si ré voir ce que vous voyez, et ne
l’ont pas vu, en tendre ce que vous en -
ten dez, et ne l’ont pas en ten du»!

Nous som mes per sua dés que cette 
no mi na tion cé leste inau gure une phase
de vic toire en puis sance pour l’Oeuvre 
où Dieu nous a ap pe lés. Aus si, elle
nous ré jouit beau coup! Nous ap pré -
cions par ti cu liè re ment la de vise: «Je
crois», de Padre Jean-Pierre. Elle con -
cré tise, par cette af fir ma tion, ce que
tous ceux qui, par grâce de Dieu, sont
res tés fi dè les pen sent que Toi, notre
pe tite Mère, tu ne t’es pas trompée et

que tu ne nous as pas trom pés.
Mer ci pour ton obéis sance sans

faille qui t’a cau sé tant de dou leurs!
Mer ci au Padre Jean-Pierre d’a voir dit
«Oui» à cet ap pel cé leste, mal gré les
souf fran ces phy si ques et mo ra les qui
l’ont pré cé dé! Comme l’é crit le Père
Éric Roy: «Cette grâce est la re con -
nais sance cé leste de cette Oeuvre di -
vine», et en core: «Do ré na vant, c’est le 
Ciel qui s’a baisse jus qu’à nous et le
Ciel est avec nous pour y res ter.»

À notre humble ma nière, nous te re -
di sons notre re con nais sance.

Avant de ter mi ner, il me faut ci ter la
page de Jean nine Blan chette, très ins -
truc tive: le rap pro che ment de la vi sion
de 1979 où tu voyais l’Église de Pierre
cou ler à pic, avec les pa ro les de Be -
noît XVI cons ta tant que l’Église, com -
parée à un ba teau, est en train de
prendre l’eau; de même, le 23 août
der nier, «notre Pape conviait les fi dè -
les à adop ter l’es prit de l’Apôtre Jean»! 
Une autre in tui tion mys tique confirmée 
éga le ment. Enfin, j’ap prends ce que
j’a vais ou blié: l’Église re nou velée an -
noncée le 21 mars 1984, soit 22 ans
avant! J’ai re cher ché l’Appen dice, Ma
Pas sion. Je suis restée ad mi ra tive.

Paul et moi-même te re di sons notre 
amour de re con nais sance. Bonne fête
de la Pré sen ta tion!
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Paule-Marie et Paul Per drix




